
NOTES SUR LES ,INDUSTRIES DE PIERRE
TAILLEE DANS LE SUD DE MADAGASCAR.

Chantal RADIMILAHY et Henry WRIGHT

Que les anciens malgaches aient mattrl~ la production de la ciraml­
qu~ ainsi que le travail du fer est maintenant un fait Indinlable ..Les risultats
des recherches archiologlques depuis une vingtaine d'annies en timolgnent.
Mais une production d'outils en silex tailli n'est pas friquente. Certes, les sites
contenant des pierres à fusil en silex sont nombreux à Madagascar depuis
le XVII- siècle. Lavondès (1961) et Vinn (1975) en notent pour la rigion
septentrionale. notamment à Andoka et à Marodoka. Toutefois, on Ignorait
que les anciens malgaches du Sud fabriquaient de ces outils en silex.

A ce propos. des reconnaissances archiologlques effectuies dans le
pays Mahafaly et le pays Androy. ont mis au jour des traces d'utilisation de
ces pierres à fusil. Certaines ont éti importies. mais on a en même temps
retrouvi des vestiges d'industrie locale sur la production de ces mêmes outils,
et ce. à partir de matériaux locaux.

Les notes suivantes prisentent quelques donnies sur la producti.on
et l'utilisation du silex local telles qu'on les a observies dans les sites d'Ampa­
simahanoro en pays Mahafaly et d'Ankara-Andindo en pays Androy,

1°_ Le site d'Ampasimahanoro (1) (CGN X : 122300. Y : 222600)
est situi à 500 m environ de la rive de la rivière Menarandra. à quelques
30 km de son embouchure. c'est-à-dire à 25 km de la côte à vol d'oiseau.
C'est l'ancienne capitale royale de la dynastie des Maroseranana aux XVIIIe
- XIX" siècles (2) . Ce site a iti ainsi le chef-lieu de différents souverains.
notamment depuis Tslmamande au XVIIIe siècle. Puis Ampasimahanoro a
perdu son importance d'antan. quand le cilèbre roi Tsiamponde l'abandonne
vers le milieu du XIX- siède et Implante sa capitale à Arangà.ensulte à Evaze.

A l'heure actuelie. le site s'étend sur plus d'un kilomètre le long de
la rivière Menarandra. Nianmolns. cette étendue ne doit pas nous itonner
outre mesure; car tout au long des del..\ siècles où il a iM occupi. le village
s'est petit à petit diplaci (3). Il nous est alors Impossible de ditermlncr l'aire
Initiale d'habitat. Et l'itel1due du site né signifie pas toujours que l'êspace habiti
A ùne ipoque donnie italt aussi vaste.
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Ce site d'Ampasimahanoro a fait l'objet de reconnaiSsances par deux
fois en 1980 et en 1983 (4). Nous y avons..observi des amas de laitiers de
fer dans la partie Nord-est et des faces à bœufs au Sud·ouest. La collecte
de surface a permis de- ramener. outre des tessons de ciramique locale. un
fragment de porcelaine chinoise de date ricente ainsi que tl'ois dibris de verre
également ·récent. Et parmi les concentrations de cir~mique locale, nous avons
aussi retrouvé. par endroit. des « outils. en silex. Toutefois, aucune trace
de concentration de d~bitage indiquant les lieux ou les ateliers de taille n'a
été constatée.

Nous avons relevé douze pierres taillées dont six dans un jaspe brun
ou jaune probablement local. Pour ce~ six échantillons: le nucléus est inexis­
1ant. Mais les configurations des petits iclats utilisés (Fig. la: lb) suggèrent
leur provenance de galets ronds à l'origine et fendus à la taille. Les éclats ont
été probablement obtenus à partir de la face externe naturelle. Cette techni­
que sommaire et assez simple a aussi procuré des éclats plus grands de sec­
tion plus ou moins triangulaire (Fig. le). Et les pierres à fusil on été obtenues
à partir de ces éclats retouchés sur le talon. La seule pierre à fusil de jaspe
local est très abîmée par l'utilisation (Fig. Id). La forme n'en est pas encore
trapezoïdale.

Les six autres outils en pierre récoltés sont en réalité du silex importé.
Deux échantillons (Fig. 1- e, f) é\ïoquent le silex couleur de miel caractéristi­
que de Brandon (Anglia de l'Est) en Grande-Bretagne. Le reste provient pro­
bablement .de la même région. Cette mine de silex était beaucoup utilisée

.depuis la période néolithique. Mais au début du.XVIll~ siècle. les pierres à
fusil fabriquées à Brandon étaient mises sur le circuit commercial. Les mar­
chands et pirates anglais se sont chargés de leur distribution dans les diffé­
rents continents. Toutes ces pierres à fusil importées sont originellement des
segments de grandes lames de 3,00 cm à 3,50 sm de large _'Puis par l'utilisa­
tion. les formes à l'origine trapézoïdales ont été réduites et arrondies.

Le site d'Ampasimahanoro semble d'un accès facile à l'embouchure.
On ne peut alors s'étonner si les habitants de cet important centre politique
aient fait l'acquisition et utilisé des produits d'ateliers d'autres régions dont
les pierres à fusil importées.

2°_ Ankaré1L Andindo en pays Androy (CGX : x = 149.900 :
y = 304.500) est le second site où des pierres à fusil en silex ont été récol­
tp.es. L'aspect de ce site est très différent d'Ampasimahanoro. Il est situé

dans la fôret d'Ankara à 10 km à l'Est de la rivière Manambovo soit à 80 km
environ de la côte Sud à vol d'oiseau.

(41 fn ]CJI4(I. la r~connai••e archéologique a fié effectuée par une équipe compoiH par Chantal Radlmi­
lc1ilv. Rako Nirina Rasoarltetr.. Andrlanarivodida 501010108 et Colfld Randrlamtfldlloa. L'fqull=-] de
rl'ronnais!oanc~ de '19R3 ftalt composle par Chantal Radlmllahy. Manassé Esoavelomandroso. David
R.1So.HllU..\ .., Barth~lfmy Man;akahery.
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Assiu. itendu. le site a un diam~ de pr~s de 200 m~es. Par ef' Jroit.
des concentrations de tessons de c~ramique locale ont ~M observ~r Elles
correspondent probablement a des emplacements de maisons

Aux limites Sud du site. nous avons ~galement observ~ des tas de lai­
tiers de fer accompagn~s de fragments de hly~re en vatolily et des enclumes
de pierre. Les concr~ons ferrugineuses locali~es imm~diatementau Sud de
ces vestig~s 0'1t certainement fourni le minerai de fer.

Dans les zones centrale et Ouest du site, des concentrations de d~bi­

tage du jaspe ont ~t~ rencontr~esaux environs imm~diats du gisement ainsi
que des restes de pipes confectionn~es dans une pierre tendre. L'artisan façon­
nait d'abord l'extérieur du fourneau (A' Nord 1 et A'Nord3) puis perçait le
trou du tuyau, avant d'~vider le fourrlC'!au lui-même. Lorsque ces difMrentes
op~rations s'~talent d~roul~es sans aucun accident - les ~bauches t~moignent

qu'ils ~taient fr~quents - l'artisan pouvait alors proc~der à un soigneux
polissage.

En outre, nous avons aussi retrouv~ douze pierres taill~es dëllls duj~
brun ou rouge. Elles proviennent de silex a fusil ou d'~bauches: La forme
initiale des ~c1ats est plus ou moins rectangulaire et certains ont ~t~ retouch~s

de façon à avoir une forme presque carr~e (a - b). Mais les autres sont semi­
circulaires (c - d). Un ~chantillon de cette fabrication locale ~tait prêt al'usage.
un autre ~tait d~jà u~ et un troisi~me exemplaire, non fini, ~tait sOrement
une ~bauche abandonn~e en cours de taille.

Des tessons de verre clair provenant de bOuteilles carr~es, du type bou­
teilles de geni~vre ont ~t~ ~galement retrouv~es dans le site. Ces bouteilles
ont ~t~ probablement intrQduites dans l'Androy dans la deuxi~me moiti~ du
XVIIIe si~c1e.

Cette chronologie semble confirm~e par les traditions orales (5). De
fait, la population locale affirme que vers 1880, lors du passage de leurs ancê­
tres dans la r~gion - où ~tait leur Kia/o (6) à l'~poque - cellE:' d ~tait occup~e

par des forgerons Tebekitro qui ont migr~ par la suite plus à l'Ouest. Ce sont
ces forgerons qui ont lai~ de nombreux Mmoins de leur passage et leur tech­
nique dans les forêts d'Ankara, et aussi d'Analamahery.

j.)our r~sumer, nous pouvons dire .que le site d'Ankara - Andmdo est
un véritable site de production de plusieurs produits: la céramique, les outils
en fer, les pipes ainsi que les pierres à fusil. D'autres produits de même
facture ont ~t~ trouv~s dans les villages environnants, mais sans chronologie
pr~cise. sauf ponrle site d'Ambanisarikv (CGX : X = 351. 700 ; Y = 102.700)

(5) George. HeUJtebioo - Commun_ penonnelle.

(6) KlaIo : ,4gIon qui _ de pl!urllllO prtvIIIgY A un~_ de. popu\ellon
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AAmbovombe. Ce site qui a·flf reconnu en 1978 (7) aurait ftf occupf dan!>
la prem~e moltlf du XIX· siècle .. A Ambanl~ky-Arribovombe, seul le frag­
ment de fourneau d'une pipe a flf retrouvf avec les tessons de c&amlque
locale et des fragments de marmites en fonte. La couleur en comprend plu­
sieurs nuances: rouge, vert, blanc, gns.

Jusqu'A maintenant. nous n'avons pas connaissance de plu!> ancien­
nes utilisations du Jaspe ou du silex locar dans le Sud de Madagascar. Certes,
nous avons trouvf un petit nuclfus et d'autres petits fclats de jaspe fin ABeka­
trafay (CGN : X - 145000, Y - 290 900) un site du XV-XVII· si~c1e de
I:Androy. Par contre, nous n'en avons pas recQltf dans le site voisin, celui
ç'Andranosoa (CGN : X - 290 000, V- 145 (00) daM du XI-XIII· si~c1e.

Ces indications sugg~rent qu'il y a eu une Industrie locale tr~s dfveloppfe
déjA avant l'utilisation des fusils, et un développement des recherches don­
nerait sûrement plus de prfcisions. Tout au plus. peut-on penserAI'utilisa­
tion de ces silex taillés pour l'obtention du ·feu(c poik'% .) ou enc~re à la
production des bijoux.

A ce propos, sur la colline de Vohipary (CGN : X. - 168000,
Y .. 309500) il semble qu'on ait eu un atelier de joaillers. Georges Heurte­
bize a en effet noté l'existence à Vohipary, sur les terrasses de la mi-pente
Est. de silex taillé. Là l'artisan a fait une sélection de jolies couleurs non cou­
rantes : du rouge, du blanc. etc.

On n'a pas d'indication chronologique précise. Peut-on penser que
Vohipary a été occupé dans le courant du XVIIIe siècle ou plus tôt?

D'autres reconnaissances nous feront sûrement découvrir d'autres sites
à silex taillé et plus ancien.

Quoi qu'il en soit. notons que nos industries de pierre taillée sont de
date récente. La technologie mise en œuvre ici est assez simple et sommaire.
et ~ découverte de tels outils ne doit pas faire penser à une haute antiquité.

C.R. - H.W.

(7) Chan,.,1 RADIMII.AHY. 19XO Arch~(Jloqj4:' d,-' rAndrov. Contribution à la connoissonce des phases de peuplement.
Mémoih-' d(' m",itri..;(' pré~'nlé " rF.ESL de l'lJ.M . 2S7 p . plimche...
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FAMINTINANA

Ireo fikarohana arke%jika natao tato anatin'ny roap% taona farany
dia somy nanamafy ny fahai%an 'ny Ma/agasy nanerana ny farltra maro teto
am/n'ny Nosy, niasa ny bako/y sy ny vy. Fa tsy mba toa lzany kosa ny arh/n'ny .
vato asaina. Nahitana uatovanjafanao amin'ny basy Ihany hatram/n'ny taon­
jato faha-17 tam/n'ny tandna ha% sasany, indrlndra tany avaratra, nefa tsy
fantatra kosa ny fampiasàn'ny tany atsimo ny voto asa/na. Toerana trana/ny
roa no naha/a/ana izany. Ny voa/ohany Ampasimahanoro ren/vohltly ny Maro­
seranana fahiny, any amin'ny faritany Maha/a/y, dia sady n/asa ny uato teo
an-toerana no nampiditra avy any ive/any. Ny faharoa, Ankara-And/ndo any
Androy koa dia a%o /azaina ho toa izany ihany satria nah/tana rak/tra taue/a.
Nofantenan'ny %na ny tsara /oko tamin'Ireny 'vato /reny ka nataony firaIJaka.

Ny fikarohana aoriana no hahafahana manome ny antsip/rlhany,
kanefa dia efa azo ambara fa tsy mihoatra ny taon-jato faha-17 sy fah~.18
akory ny fiasana ny vato tany atsimo.
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Fig. 1 : Pierres à fusil d'Ampasimahanoro
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Fig. 3 : Pierres.l fusil et vestiges de pIpes d'Ankara· Andlndo
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